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" (faraUDES, grosses gubtras de peau de chevre; du celie,
goraou guwr, chévre; en breton gwell, d’olt le motfrangais
guébtres.

Jarnin, celte gar!, dott le mot anglais garden.

Canoci, .pﬂ‘di‘ téte; wne bona cabochi; en breton cab, téte;
d’olt caban, manteau de marin, de voiturier, pourvu d'un
capuchon. Cabuchi, se dit d'un chou, d'une salade; du
celte cad, 1éte (former sa).

raqud, fouetier (avec la main), du breton strakglae, faire
claquer,

Corrro, braton cofra, coffre, espece de malle.

Cérps ; celte, cord, une corde.

Cossi, celte koss, cosse de pois.

Darwur, panrore, en breton doél, couper (d’olt dolmen, dol,
et minn, pierre; pierre du sacrifice) une faux, une doloire.

Ecruiair ; celie skloar, briller, éclairer.

InTan®0, entamer; breton famaig, couper.

De 2'ficore ; breton skope, copeanx.

Ecourk, mw’Ecossou, breton siourge, batire (le blé), féau;
d'olt coryi, wna corfia, breton skorgia, badine, battre avec
une houssine,

Facor, breton fagod.

Frrua, eu breton ferm, une ferme.

Forir, breton foref, un bois.

Liquzr, loquet ; breton, lock, locket, serrure, fermeture.
{Unpaysan riche dit de sa fille que ce n’est pas le premier
venu ul pourra venir Luerd & sa porte; faire résonner
discretement le loquet pour demander & 8tre regu, ou se
présenter pour 'épouser.) .

Garrd (se), du celte galleno, se promener, s’ébaudir, s'a-
muser. Chevrisr prétend que ce mot est la vraie étymolo-
gie du nom des Gawulods, en raison de leur humeur gaie,
inconstante, et de leur goflt pour les voyages.

GOs, 6As, GARGON, en breton gaves (vir, MascuLus), d'ol le
mot gal, gadl, galli; idest, quasi vire, les hommes forts,
les guerriers.



